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ATD Quart Monde 
en France en 2016 

65 229 abonnés
 au 

Journal d’ ATD Quart Monde

8 500 abonnés
à la version 
numérique

2 1 885  
donateurs

D 6 livres 
et 1 DVD 
édités par Editions 
Quart Monde

Budget annuel 

Actions 
	 52 Bibliothèques de rue 

	 10 Universités populaires Quart Monde 

	 6 Projets pilotes 

	 9 Réseaux de professionnels

D
D
D
D

18 060  adhérents 
et membres actifs, 
dont 5 968   alliés bénévoles, 

2 406  militants, 

72  volontaires permanents, 

11 volontaires en service civique, 

29 salariés, 

460 336  
visiteurs du site

www.atd-quartmonde.fr
pour 894 418 pages vues

Actions
réalisées
en France
    5 212 k€    Actions en Europe

du Mouvement 
ATD Quart Monde 
France
282 k€    

Frais de
fonctionnement
506 k€    

87% 5% 
8% 

Moyens matériels
& formation
472 770€  

8% 

Moyens de 
communication
& éditions
540 580€    

9% 
Energie
69 890€  1% 

Immeubles
667 820€  11% 

Volontaires 
& salariés
3 183 970€  

53% 

Transports
392 520€

7% 

Autres 
charges
672 220€

11% 

43% 

7% 

34% 

2% 

2% 

12% 

Subventions 
publiques
2 563 727€

Subventions
privées
440 774€Adhésions 

(7 608 adhérents)
105 288 €

Ventes
146 169€

Dons, legs
2 020 534€

Autres produits
716 733€

Répartition des charges Répartition des produits

Actions réalisées en France

4% 

21% 

7% 

5% 

3% 60% 

Actions locales :
- Projets pilotes
- Universités Pop. QM
- Bibliothèques de rue
- 17 Octobre
- etc
3 132 k€

Coordination
nationale
341 k€

Centre Joseph 
Wresinski 
Mémoire 
et Recherche
261 K€
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communication
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L’engagement du Mouvement ATD Quart Monde, c’est le refus de l’inacceptable.
L’inacceptable ce sont tous ces processus déshumanisants de refus de scolarité, de refus 
de soins, d’expulsion brutale, d’errance, de ghettoïsation de quartiers, d’enfermement dans 
l’humiliation et l’inactivité forcée, dans la dépendance et l’assistance…

C e sont tous ces enfants orientés par défaut vers des filières 
spécifiques du fait de leur pauvreté, parce qu’on estime que 
l’école ordinaire ne peut plus rien pour eux. Cet enfant à qui 

on refuse des soins dentaires, humilié avec sa maman devant tout 
le monde en salle d’attente, parce qu’ils sont à la CMU. Cette famille 
nombreuse expulsée sauvagement d’un logement squatté, dans le 
froid, sans même laisser aux enfants le temps de mettre chaussures 
et manteaux et aux parents d’emporter les biberons du bébé et la 
nourriture. Hélas la liste est longue… 
En 2016, la discrimination pour précarité sociale a enfin été inscrite 
dans la loi après 6 ans de combat du Mouvement pour cette 
reconnaissance. Le mot « pauvrophobie » lancé à l’occasion du 17 
octobre 2016 est déjà largement relayé et permet de faire exister 
une réalité qui n’avait jusque là pas de nom. Ce rapport relate cette 
victoire. 
Il rend compte également de l’engagement du Mouvement pour 
une société véritablement inclusive qui s’appuie sur la participation 
des plus pauvres. Il décrit des actions concrètes pour une école de 
la réussite de tous, pour un droit effectif à l’emploi pour tous et pour 
une meilleure connaissance des réalités de pauvreté. Il présente 
la réflexion des Universités populaires Quart Monde sur différents 
sujets qui traversent la société. Il fait état de l’impact de la démarche 
du Croisement des savoirs et des pratiques avec des personnes en 
situation de pauvreté initiée il y a plus de 15 ans. Autant de projets qui 
montrent qu’une « société autrement » est possible.
En cette année 2016, nous avons choisi avec nos partenaires le 
thème de la culture pour célébrer la journée mondiale du refus de 
la misère.
La culture dans le sens où elle permet de se réconcilier avec soi-
même et son histoire ; de se relier aux autres et au monde. La culture 
parce qu’elle est source de partages et d’échanges dans une véritable 
réciprocité. La culture parce qu’elle apporte la reconnaissance de 
l’identité culturelle propre à chacun et permet d’exprimer tout haut la 
résistance des siens.

Cultivons nos liens, 
partageons nos cultures

Lors d’une intervention au Centre Pompidou à Beaubourg en 1987, 
Joseph Wresinski nous livrait cette réflexion : « Entre cette situation 
de dépendance d’un assistanat et celle d’une maîtrise des Droits 
de l’Homme, la culture doit faire la différence. (…) Car vouloir que 
des hommes sortent de l’exclusion avant de leur offrir les moyens 
d’une culture libératrice est un non-sens. Ce serait demander à une 
population de prendre en main ses lendemains en lui interdisant son 
passé et son présent. (...) »
Clin d’œil de l’histoire, 30 ans plus tard, Manon, militante Quart 
Monde témoigne le 17 octobre 2016, d’une période où elle vivait à 
la rue avec son fils : « A côté, il y avait le Centre Pompidou, un jour, 
j’y suis entrée. J’y restais tous les jours 2 ou 3 heures. J’allais à la bib-
liothèque. C’était ma maison. Les bibliothécaires me connaissaient, 
elles me gardaient les livres que j’avais commencés et me donnaient 
des places gratuites pour aller voir les expositions. Les gens autour de 
moi me disaient : qu’est-ce que tu vas faire là-bas ? C’est pas là que tu 
vas trouver à manger ! J’en avais besoin. Ça m’apporte de m’évader, 
ça apporte le beau. Il faut s’aérer la tête quand on est dehors ! Mon fils 
a commencé à apprendre à lire avec moi dans cette bibliothèque. Ça 
me donnait le courage de ne pas baisser les bras. Ça m’a permis de 
me relever, de me sortir de mon isolement. Ça permet de se rendre 
compte de la galère dans laquelle on vit et de se dire que ce n’est 
plus possible. Aujourd’hui animatrice dans une bibliothèque de rue, 
je donne le goût de la lecture aux enfants. C’est un premier pas pour 
avoir confiance ».

Notre refus  :  qu’une 
mère et son enfant 
soient humiliés parce 
qu’ils sont à la CMU

De gauche à droite : Pascal Lallement, Marie-Aleth Grard, Claire Hédon 

et Christophe Géroudet
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JANVIER 
UN SÉMINAIRE SUR LE LOGEMENT
Le 29 janvier à Noisy-le-Grand, des bailleurs sociaux, des représentants des 
pouvoirs publics, des équipes d’accompagnement de familles en précarité et 
des familles elles-mêmes ont réfléchi à des moyens durables pour permettre 
l’accès des plus démunis au logement social. 

FÉVRIER 
VOTE DE LA LOI « TERRITOIRES ZÉRO CHÔMEUR DE LONGUE DURÉE » 
La proposition de loi a été votée par le Parlement et promulguée le 29 févri-
er. [Voir page 13] Ici, la délégation conduite par ATD Quart Monde, après le 
vote au Sénat le 13 janvier. 

MARS
DES JEUNES AUX SOMMETS 
Avec l’association 82-4000, des jeunes de Montmagny (Val d’Oise) ont gravi 
un sommet des Alpes. D’autres groupes ont aussi vécu cette aventure en 
2016 : des jeunes de Marseille en avril, de Lunéville en juin, de Belgique, de 
Suisse et de Pologne en juillet… [Voir page 20]

AVRIL
VICTOIRE EUROPÉENNE
En 2005, des familles du voyage du Trou Poulet à Herblay (Val d’Oise) étaient 
condamnées à être expulsées des terrains sur lesquels elles vivaient parfois 
depuis plus de 30 ans. Dans un arrêt du 17 octobre 2013, la Cour européenne 
des droits de l’homme avait reconnu que la France avait violé l’article 8 de 
la Convention européenne des droits de l’homme garantissant le respect 
de la vie privée et familiale. Dans un nouvel arrêt du 28 avril 2016, la Cour 
a condamné la France à verser des compensations financières aux familles 
pour «préjudice moral » et à assurer leur relogement « sur un terrain familial 
ou en logement social selon leurs souhaits. »

MAI
UNIVERSITÉ POPULAIRE « LOGEMENT : UN DROIT POUR TOUS ? » 
Cette Université populaire Quart Monde publique s’est déroulée au Centre 
René Cassin de l’université Paris 1 Panthéon-Sorbonne, en collaboration avec 
la Commission nationale consultative des droits de l’homme (CNCDH).

JUIN
UN NOUVEAU NOM POUR LE JOURNAL 
Feuille de Route, le mensuel d’ATD Quart Monde, est devenu Le Journal d’ATD 
Quart Monde.

Faits marquants 2016
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UNE ECOLE DE LA REUSSITE POUR TOUS
Marie-Aleth Grard, représentante d’ATD Quart Monde au Conseil Économique, 
Social et Environnemental, s’est rendue à Mayotte et à la Réunion début juin 
pour échanger avec des enseignants sur les thèmes de l’Avis « Une école de la 
réussite pour tous ». Des dizaines d’autres rencontres de ce type ont eu lieu dans 
les académies de France en 2016. Ici M.-A. Grard dans un établissement des Ap-
prentis d’Auteuil à Mamoudzou, à Mayotte, le 13 juin 2016. Photo © ATD QM. 

LA DISCRIMINATION POUR PRÉCARITÉ SOCIALE RECONNUE
Les députés ont voté le 14 juin une loi reconnaissant ce 21e critère de dis-
crimination. [Voir page 16]

JUILLET
DES FESTIVALS DES SAVOIRS PARTOUT EN FRANCE 
À Saint-Etienne-du-Rouvray, Rennes, Lille-Fives, Paris, Noisy-le-Grand, etc., 
des Festivals des savoirs ont rassemblé autour de la culture et des arts des 
centaines d’habitants, d’artistes et de membres des groupes locaux d’ATD Quart 
Monde. En août, c’était au tour de Saint-Brieuc, Angers, Nogent-le-Rotrou, 
Saint-Nazaire, Le Mans, Poligny…

CONCERTS DES « FOUS DE MUSIQUE » 
Ces artistes professionnels bénévoles ont partagé leur passion de la musique 
classique avec des familles en grande précarité à Arbois (Jura) en juillet et à 
Noisy-le-Grand en mai.

AOÛT 
88 PARTICIPANTS À « CAMPUS » 
Du 22 au 26 août, le séminaire annuel Campus s’est tenu au Centre Inter-
national Joseph Wresinski à Baillet-en-France, sur le thème « Comprendre 
l’homme à l’épreuve de la misère, avec Joseph Wresinski », en préparation 
du colloque « Ce que la misère nous donne à repenser (avec Joseph Wresin-
ski) » du 6 au 13 juin 2017 à Cerisy-la-Salle.

RENCONTRE DE JEUNES EUROPÉENS 
Pendant une semaine, des jeunes de différents pays d’Europe se sont re-
trouvés à Champeaux, près de Paris, pour vivre un temps fort ensemble. À 
partir d’expériences vécues par les uns et les autres, ils ont pu approfondir 
des réflexions sur leurs engagements, mais aussi sur des sujets comme le fait 
d’être parent ou encore la sexualité.

SEPTEMBRE
Une recherche internationale est lancée !
Début septembre à Villarceaux (Val d’Oise), un séminaire international a 
lancé une recherche sur de nouvelles mesures de la pauvreté. [Voir page 15]
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Faits marquants 2016

OCTOBRE
DÉMONTER LES PRÉJUGÉS PAR LE THÉÂTRE
« Salauds d’pauvres », écrit par Noureddine Zouaoui et des comédiens ama-
teurs de Gange (Héraut), a été joué à Montreuil et Paris devant 500 personnes. 

LA DISCRIMINATION SOCIALE A UN NOM
ATD Quart Monde a dévoilé le 17 octobre le mot choisi pour désigner la dis-
crimination pour précarité sociale : « pauvrophobie ». [Voir page 16]

NOVEMBRE
UNE RENCONTRE SUR LE THÈME DES MIGRANTS
Pendant la Semaine de Solidarité internationale en Val d’Oise, le groupe 
local de Bezons a animé le 15 novembre une rencontre qui a permis à des 
«anciens » migrants et à des migrants récents de dire leurs parcours et leur 
solidarité, ainsi que leur attachement à leur pays d’adoption comme à leur 
pays d’origine. 

UNE BOUTIQUE À MONTREUIL POUR TAE
La Collecterie de Montreuil et TAE (Travailler et Apprendre Ensemble), 
l’entreprise écosolidaire d’ATD Quart Monde à Noisy-le-Grand, ont ouvert 
une boutique en centre-ville. 

TROIS PREMIERS DIPLÔMÉS À JURALTERNANCE
Dans cette école partenaire d’ATD Quart Monde à Dole (Jura), les élèves 
apprennent en situation de production. En novembre, ses trois premiers 
élèves ont obtenu le CAP (Certificat d’aptitude professionnelle) de Métallerie 
Serrurerie.

UN CONTRAT OBSÈQUES ACCESSIBLE À TOUS
ATD Quart Monde et CNP Assurances ont lancé un contrat obsèques élaboré 
avec la participation de personnes vivant sous le seuil de pauvreté.

DÉCEMBRE
UNIVERSITÉ POPULAIRE À BRUXELLES
Le 20 décembre s’est tenue au Comité Économique et Social Européen une 
Université populaire Quart Monde rassemblant des délégations de Bel-
gique, Espagne, France, Irlande, Pays-Bas et Royaume-Uni, ainsi que des 
représentants d’institutions européennes et de la société civile. Deux sujets 
ont été travaillé : le droit à l’existence légale sur le territoire et le droit à des 
moyens convenables d’existence.
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A      TD Quart Monde est né en 1957 de la  
rencontre entre un homme ayant grandi 

dans la misère, Joseph Wresinski, et les 

habitants d’un camp pour sans abri à l’écart de 

la cité, à Noisy-le-Grand. 

Là, ensemble, ils se sont dressés contre la misère 

qui isole, qui humilie et qui viole les droits de 

l’homme. Et ils ont compris que l’enjeu n’est 

pas de gérer la misère, ni d’en alléger ponctuel-

lement les effets, mais d’en arracher les racines 

et de bâtir la société en partant de la pensée et 

de la parole des plus pauvres. 

La parole au cœur de la  
démarche d’ATD Quart Monde 
Dans la pauvreté, on se trouve privé des  

sécurités qui concourent au bien-être (éducation, 

emploi, santé, logement..) mais aussi condamné 

au silence à cause du mépris et des préjugés 

qui pèsent sur les pauvres. C’est une souffrance 

pour soi et ses proches, et une perte pour la société. 

La démarche d’ATD Quart Monde est d’abord 

de vivre avec les personnes exclues, être à leur 

écoute, sans hâte et avec respect pour favoriser 

la libération et l’expression autonome de 

leur parole. Et ensuite de relayer cette parole 

auprès des institutions et acteurs politiques, 

pour qu’elle pèse sur le débat public, inspire 

des mesures favorables à l’inclusion. 

Cette volonté d’ouvrir la voie à l’expression 

des personnes en situation d’exclusion, de leur  

culture, de leur pensée et de leur espérance 

donne sa cohérence à l’action d’ATD Quart 

Monde, de la présence “sur le terrain” là où 

sont les plus pauvres, jusqu’au combat pour 

influer sur le cours des lois.

Le Mouvement rassemble des personnes dans 

différentes formes d’engagements :

Les volontaires-permanents, qui décident 

de vivre une vie simple, en cohérence avec 

leur engagement. Issus d’origines et de parcours 

divers, ils reçoivent d’ATD Quart Monde une 

indemnité modeste, indépendamment de  

leur qualification, de leur ancienneté, de leurs 

responsabilités. Certains volontaires vivent et 

travaillent là où vivent les plus démunis, pour 

aller chercher “ceux qui manquent encore” et 

les convier au partage de la vie sociale. D’autres 

assurent l’appui des actions ou entreprennent 

des projets pilotes, en lien avec le tissu social 

local. D’autres encore font du lobbying 

auprès des centres de décision pour faire valoir 

les droits et les espoirs des plus pauvres. C’est 

l’équipe de la Délégation nationale qui décide 

de leur affectation dans une mission, selon les 

besoins du Mouvement et leurs aspirations.

Les militants  Quart Monde ont subi ou 

subissent encore la misère au quotidien. Ils ont 

choisi de rejoindre le combat pour l’égalité des 

droits. Même si leurs conditions matérielles 

de vie n’en sont pas forcément changées, ils 

s’engagent, par leur action et leur réflexion, 

à changer la vie de ceux qui connaissent les 

mêmes souffrances et les mêmes galères.

Les alliés n’ont pas l’expérience de la grande 

pauvreté, ces bénévoles s’engagent au-delà 

d’une simple “bonne action” ponctuelle ou 

hebdomadaire. Ils acceptent de se compromettre  

et de porter ce combat contre la misère au 

quotidien, au sein de leur milieu social, 

professionnel ou culturel. Ils peuvent participer 

aux actions de terrain, avoir une activité ad-

ministrative ou une fonction de représentation.

Les amis qui donnent ponctuellement de leur 

temps et soutiennent financièrement les actions 

du Mouvement en France et dans le monde.

ATD Quart Monde, 
c’est quoi ?... « Là où des hommes sont condamnés 

à vivre  dans la misère, les droits 
de l’homme sont violés. S’unir pour 
les faire respecter est un devoir 
sacré. »  [Joseph Wresinski]

A Lyon, l’atelier chant ATD Quart Monde 

en action au Musée des Beaux Arts qui, 

par ailleurs, prête des reproductions 

de tableaux aux membres du Mouvement 

dans le cadre d’un partenariat.
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Au fil du temps, elles mettent 
en pratique l’écoute des plus 
pauvres et le partage des 
savoirs. On peut en citer trois 
ici, d’autres sont mentionnées 
dans ce rapport.

Les Bibliothèques de rue
Elles consistent à introduire le livre, l’art et 

d’autres outils d’accès au savoir auprès des 

enfants de milieux défavorisés et de leurs 

familles. Se déroulant sur leur lieu de vie - sur 

un trottoir, au pied d’une cage d’escalier, dans 

des lieux isolés à la campagne… ces activités 

répondent à la soif de savoir des enfants, 

les réconcilient avec la joie d’apprendre et les 

encouragent à révéler et à partager leurs talents.	

La Bibliothèque de rue a pour ambition de  

permettre aux enfants de participer aux activités de 

tous. Par sa régularité et sa durée, elle permet 

aussi de tisser des relations de confiance entre 

les enfants, leurs familles et les animateurs, 

premiers pas vers une participation sociale plus 

large. On compte en France une cinquantaine de 

Bibliothèques de rue animées par ATD Quart 

Monde.

Les Universités populaires 
Quart Monde 
Ce sont des lieux de dialogue et de formation  

réciproque entre des adultes vivant en grande 

pauvreté et d’autres citoyens qui s’engagent à 

leurs côtés. Des petits groupes composés de 

militants Quart Monde, d’alliés et de volontaires-

permanents se réunissent dans les quartiers pour 

préparer les rencontres plénières. 

Tous viennent pour apprendre les uns des 

autres, en apportant leurs expériences et leurs 

savoirs propres sur des sujets variés  : le droit 

de vivre en famille, l’accès au logement, le tra-

vail, les enfants, le beau, l’art, internet, l’Europe, 

le RSA, la COP 21, l’accueil des migrants… Des 

“experts” sont souvent invités, mais l’usage 

est qu’ils ne parlent ni en premier, ni de façon 

à cadrer les débats. Dans ces rencontres cha-

cun peut s’entraîner à exprimer une opinion 

ou une pensée, en la confrontant à celle des  

Les actions de terrain 
d’ATD Quart Monde

ATD : Agir Tous 
pour la Dignité

autres. De ce croisement des savoirs peut naî-

tre une pensée neuve, riche de diversité, utile 

à l’élaboration d’un projet de société vraiment 

démocratique. Les Universités populaires 

Quart Monde sont implantées dans dix régions :  

Alsace, Grand ouest, centre Loire, Champagne  

Ardenne, Ile-de-France, Lorraine, Nord-Pas-

de-Calais, Normandie, Occitanie, Rhône-Alpes.

VIVRE ENSEMBLE 
POUR SE CONNAÎTRE
Près de Lyon comme dans d’autres villes, des 

membres d’ATD Quart Monde habitent des 

quartiers ou des zones délaissés afin de créer 

les conditions d’une vie partagée qui sera le 

terrain fertile pour des projets menés avec les 

habitants et les acteurs locaux. Vivre ensemble, 

c’est permettre les rencontres gratuites, dans la 

rue, au square, dans les magasins, au marché, 

à l’école... C’est comprendre un lieu non à par-

tir des images souvent déformées projetées 

par l’extérieur, mais à partir de ce que vivent 

ses habitants, à partir de ses richesses, de ses 

détresses et de ses solidarités. « Comme cette 

famille de 4 personnes, parmi tant d’autres, 

qui héberge dans son T3 une autre famille de 

9 personnes, écrivent Élodie et Yves. Ou ces 

mamans de l’école qui préparent chaque mer-

credi une soupe pour les quelques familles 

de l’école qui n’ont rien. En cas de problèmes 

d’argent, les voisins et la famille sont inter-

pellés plus facilement que des banques. » 

Atelier d’impression 3D à Lille-Fives en 2015 

lors d’un Festival des Savoirs et des Arts. 

Photo © ATD QM
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Les orientations  
pour 2013-2017
Pour ATD Quart Monde, faire des choix entre 
tous les terrains d’action et d’initiative possibles, 
c’est éviter de se perdre dans l’activisme, s’obliger 
à rendre des comptes sur ses résultats, faciliter 
l’essaimage des chantiers qu’il privilégie. 
À l’issue d’échanges entre 78 groupes du Mouvement 
dans 30 pays, trois grands chantiers ont été choisis 
pour 2013-2017.

éDUCATION
L’éducation et 
la construction 
des savoirs avec 
l’intelligence de 
tous • En France, cela 
veut dire être encore plus 
présent sur tout le territoire 
pour une véritable école 
de la réussite de tous, 
travailler à ouvrir l’école, à 
la rendre plus inclusive, et 
surtout rapprocher l’école 
des parents, parce qu’en 
associant les parents, tous 
les enfants peuvent réussir.

économie
Une économie 
respectueuse de 
l’Homme et de la 
Terre  • Face au totali-
tarisme de l’argent fustigé 
par Geneviève de Gaulle 
Anthonioz, peut-on penser et 
vivre à partir d’une économie 
respectueuse des personnes 
et de la Terre ? Montrer qu’il 
est possible de lutter contre 
le chômage de longue durée, 
que les plus pauvres veulent 
prendre leur part à la  
protection de la planète.

mobilisation
La mobilisation 
citoyenne • Les citoyens 
sont parfois découragés. 
Ils ont l’impression qu’ils 
ne servent à rien, pas plus 
que leur vote. L’enjeu, en 
multipliant les partenariats 
locaux, c’est de développer 
le “pouvoir d’agir” de chacun 
et de redonner du souffle à 
la confiance et à l’écoute de 
l’autre. C’est aussi de lutter 
contre les discriminations 
faites aux pauvres.
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E n 2012, leur rapport collectif « Constru-

ire ensemble l’école de la réussite de 

tous » a abordé, parmi plusieurs ques-

tions, celle de l’orientation dans l’enseignement 

spécialisé, vers les structures de l’Adaptation 

Scolaire et Scolarisation des Élèves Handica-

pés (ASH). Le rapport de 2012 ne formulait pas 

de propositions sur cette question.

Les structures de l’ASH ont connu bien des 

noms : classes d’adaptation, de perfectionne-

ment, CPPN, SES, etc. Ce sont maintenant les 

Unités Localisées pour l’Inclusion Scolaire 

(ULIS), les Sections d’Enseignement Général 

et Professionnel Adapté (SEGPA), les Instituts 

Médico-Educatifs (IME) et les Instituts Thé-

rapeutiques Éducatifs et Pédagogiques (ITEP). 

Selon les textes officiels, sont orientés en 

SEGPA des élèves « présentant des difficultés 

scolaires graves et durables auxquelles n’ont 

pu remédier les actions de prévention, d’aide 

et de soutien ». Les ULIS les plus courantes 

reçoivent les élèves présentant des « troubles 

des fonctions cognitives ou mentales », sur 

avis de la Maison Départementale des Per-

sonnes Handicapés (MDPH).

Orientation subie
Beaucoup d’adultes en situation de grande 

pauvreté qui parlent de leur scolarité l’ont 

vécue à travers l’ASH. Pourtant, ces adultes ne 

présentent pas les troubles décrits par les tex-

tes. Ils ont été les interlocuteurs privilégiés 

lors des « Ateliers pour l’école ».

La situation est grave : beaucoup d’enfants en 

situation de grande pauvreté subissent cette 

orientation, parfois dès l’école élémentaire. 

Des fratries entières sont orientées en ULIS 

ou en SEGPA. Pourtant, pauvreté n’est pas 

synonyme de handicap.

Cette orientation entrave l’intégration profes-

sionnelle et l’exercice de la citoyenneté. Les 

enseignants s’y résolvent lorsqu’ils estiment 

que l’école ordinaire ne peut plus rien pour 

l’enfant. Les parents sont mal associés à cette 

décision : il arrive qu’elle soit prise sans leur 

avoir été bien expliquée, en particulier dans 

sa dimension « handicap ».

Un travail en cours
Un travail a démarré en décembre 2015, à la 

parution du rapport Grard du CESE, « Une 

école de la réussite pour tous. ». 84 % des 

élèves de SEGPA  et 80 % d’ULIS de type 1 

sont de milieux défavorisés. L’orientation en 

ASH a en effet un caractère discriminant.

En 2016, une trentaine d’entretiens ont été 

menés auprès d’enseignants, d’inspecteurs, 

de médecins scolaires, de psychologues, de 

membres de la DGESCO (Direction générale 

de l’enseignement scolaire), de syndicats 

d’enseignants, de MDPH et de parents en si-

tuation de pauvreté. Le travail se poursuivra 

en 2017-2018, en particulier avec des sessions 

de « croisement des savoirs », afin de pro-

poser des alternatives à l’orientation vers 

l’ASH qui permettent le maintien d’élèves 

dans le cursus ordinaire.

Depuis ses origines, ATD Quart Monde a toujours porté la 
conviction que l’une des clés de l’éradication de l’extrême 
pauvreté est la réussite scolaire de tous les enfants. 

Pour en savoir plus 
www.atd-quartmonde.fr/reseau-
ecole

éDUCATION

Un travail sur l’orientation 
scolaire des enfants de milieu 
défavorisé

Agir avec les 
parents à l’école
À l’école Langevin dans 
le Bas-Rhin, ATD Quart 
Monde a mis sur pied avec 
l’association des Francas 
une formation-action 
pour tous les parents, 
en particulier les plus 
éloignés de l’école. 
Cela leur a permis de 
mieux comprendre le 
fonctionnement du 
système éducatif et 
de voir comment ils 
pourraient y être acteurs. 
Animateurs, parents et 
enfants ont réalisé des 
vidéos sur la participation 
de tous les parents aux 
sorties scolaires, vidéos 
qui sont maintenant 
utilisées régulièrement à 
l’école. 

En 2010-2012, ATD Quart Monde a mené un grand chantier de réflexion, 
les « Ateliers pour l’école », qui a associé familles en grande précarité, 
professionnels de l’éducation, syndicalistes, universitaires, associations de 
parents d’élèves, etc. 
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U ne formation a été proposée par ATD 

Quart Monde et le centre social Mo-

saïque et réfléchie avec des parents 

d’élèves, des enseignants, des inspecteurs 

d’académie (circonscription Lille1/Hellemmes 

et direction des Services départementaux de 

l’Éducation nationale du Nord DSDEN59) et 

l’Union régionale des centres sociaux du Nord 

et du Pas-de-Calais.

Depuis longtemps, le souhait de tous était de 

pouvoir trouver des temps conséquents où les 

éducateurs des enfants : parents, enseignants 

et acteurs de quartier, pourraient travailler 

ensemble à identifier les leviers qui favorisent 

la réussite des enfants et les blocages qui la 

freinent. L’occasion s’est présentée au mo-

ment de la mise en place du dispositif REP+ 

(réseau d’éducation prioritaire +) dans les 

écoles de Fives à la rentrée 2015, permettant 

aux enseignants d’être remplacés dans leur 

classe 18 demi-journées par an pour des mo-

ments de formation.

Trois séances
Cette formation s’est tenue sur trois demi-

journées, son déroulement s’inspirant de la 

démarche du « Croisement des Savoirs et des 

Pratiques ». Elle a concerné une dizaine de 

parents (dont la moitié n’avaient pas bien vécu 

l’école lorsqu’ils étaient enfants), une quin-

zaine d’enseignants de six écoles (primaires 

ou maternelles) et 9 acteurs de quartier : ani-

mateurs et travailleurs sociaux.

Une première demi-journée en janvier a per-

mis que chaque participant réfléchisse à ce 

que signifiait pour lui « réussir à l’école ».

Une seconde, en mars, a abordé les questions 

« qu’est-ce qui aide ou n’aide pas à la réussite 

des enfants ? »

La troisième, en mai, était tournée vers l’ave-

nir : « en route vers l’action : qu’est-ce que je 

peux faire ? En quoi j’ai besoin de l’autre ? »

« C’est la première fois, depuis 14 ans que je 

travaille sur le quartier, que l’opportunité de 

rassembler tous les acteurs éducatifs a été 

donnée », a dit un enseignant.

Dans l’ensemble, les participants ont exprimé 

leur enthousiasme pour une méthode à la-

quelle ils n’étaient pas habitués et qui a permis 

de « se connaître, de s’écouter et de se com-

prendre à l’issue des 3 séances. » Certains 

freins au dialogue ont été levés (les enseignants 

s’attendaient « à davantage de reproches et 

moins de liberté de parole »).

« J’aurais aimé que tout ça existe à l’époque de 

mes parents, a dit un parent. Ça m’aurait aidé à 

l’époque où j’étais élève ! »

On attend la suite
« On a des familles de milieux très différents à 

l’école, a observé un enseignant. Certaines ont 

peur de l’école. Je voudrais savoir comment faire 

pour mieux les aider, sachant qu’on fait déjà plein 

de choses… mais pour faire mieux encore. »

L’attente de voir des projets concrets émerger 

est forte : « Il y a eu des idées, des choses plus 

ou moins faciles à réaliser ; j’ai trouvé ça très 

positif ! Maintenant, il faut voir ce qui émerge 

à la rentrée », a dit un acteur du quartier.

Les parents également attendent la suite avec 

impatience : des projets concrets, mais aussi 

des choses nouvelles qui vont changer le quo-

tidien au sein des écoles.

Le 30 septembre 2016, une nouvelle séance de 

travail a été proposée aux participants, avec 

pour objectif de mettre sur les rails des projets 

concrets dans les six écoles représentées.

Un projet similaire est déjà en route à Roubaix, 

soutenu par l’équipe ATD Quart Monde de 

Lille-Fives et le centre social Mosaïque, mais 

pris en main par un centre social du quartier 

et la fédération des centres sociaux. Et l’expé-

rience va essaimer en 2017 dans cinq autres 

sites du département.

Une méthode 
nouvelle qui 
a permis de se 
connaître, de 
s’écouter et de 
se comprendre

éDUCATION

Donner la parole à chacun 
pour la réussite de tous les enfants

L’équipe de promotion familiale, sociale et culturelle de Lille-Fives a été très 
mobilisée en 2016 par un projet attendu depuis longtemps…

Une Terre pour 
tout le monde
Dans les Hauts-de-France, 
deux alliées d’ATD Quart 
Monde, Marisol Nodé-
Langlois et Marie Lucienne 
Hubert, ont lancé une 
œuvre collective qui 
symbolise le désir que 
le monde appartienne à 
tous : une terre en tissu 
constituée de tresses 
entrelacées. Cette terre 
bigarrée représente la 
solidarité et l’union des 
différences : nul n’est 
laissé de côté, parce qu’on 
est plus fort ensemble.
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éDUCATION

3-6 ans
À la croisée 
d’ATD Quart Monde 
et de Montessori
Au Centre de promotion familiale, sociale et 
culturelle d’ATD Quart Monde à Noisy-le-Grand, 
l’Atelier des 3-6 ans accueille chaque semaine les 
enfants pour encourager leur épanouissement et les 
soutenir dans leur scolarité.

Renouer avec ses origines
C’est en 2008 que l’Association Montessori de France a contacté 

ATD Quart Monde pour renouer avec l’origine de cette pédagogie : 

les enfants confrontés à la grande précarité. Une collaboration s’est 

ensuite instaurée autour de l’accueil d’enfants, deux après-midi par 

semaine au Centre de promotion familiale de Noisy-le-Grand, dans 

un projet articulant pédagogie Montessori et principes du Centre. 

Une quinzaine d’enfants en moyenne sont accompagnés par une 

éducatrice Montessori, un volontaire permanent et une alliée d’ATD 

Quart Monde.

Un livre en 2017
Cette action leur permet d’acquérir des savoir-faire et des savoir-

être en termes de confiance en soi, d’autonomie, etc.

Pour recueillir et diffuser les fruits de cette expérimentation, une 

action-recherche s’est poursuivie en 2016, accompagnée par un 

chercheur en sciences de l’éducation. Elle donnera lieu en 2017 à un 

ouvrage sur les moyens d’accompagner les enfants vers la réussite, 

l’importance du travail sur l’activité d’apprentissage et sur le lan-

gage, le rôle de l’adulte, etc., à partir des moments vécus avec les 

enfants et leurs parents dans cet atelier Montessori.

Pour en savoir plus 
www.atd-quartmonde.fr/mot-cle/montessori

Quand les regards 
changent
Quand des militants associatifs, des riverains et l’État 
s’investissent pour accueillir et accompagner l’intégration 
de familles roms, les regards changent de part et d’autre.

Lire pendant une heure
Fin 2015, ATD Quart Monde a démarré une bibliothèque de rue avec les fa-

milles roms du terrain de la Feyssine près de Lyon. Début 2016, avec le dé-

mantèlement du bidonville, celle-ci a suivi une quinzaine d’entre elles qui 

ont été relogées par l’État à St-Genis-les-Ollières, dans un village d’insertion 

mis sur pieds avec l’association Habitat et Humanisme. L’objectif : permettre 

en trois ans de retrouver un emploi et d’accéder à un logement ordinaire. 

Deux familles ont déjà réussi et sont parties dans la Nièvre, remplacées par 

deux autres originaires de Hongrie.

Les enfants s’appellent Sorin, Florin, Cosmin, Roxana, Baya, Felix, Maria… Ils vont 

tous à l’école dans les communes alentour et viennent à la bibliothèque de rue le 

samedi après-midi. Vifs, curieux, imaginatifs, attachants, certains peuvent lire 

pendant une heure « Kirikou » ou « Les voyages de la famille Oukilé » ; d’autres 

se posent plus difficilement et préfèrent les comptines ou les marionnettes. Les 

plus petits viennent perturber nos lectures et réclament nos genoux. Tous ont 

appris le Français en quelques mois. Certains tentent d’enseigner des mots de 

romani aux animateurs. Cela prend plus de temps ! Seuls les enfants des deux 

familles nouvellement arrivées ne parlent que le hongrois et nous obligent à nous 

replonger dans les imagiers et les abécédaires.

Pétitions
Les plus grands sont déjà allés voir « La tsigane de Lord Stanley », une pièce 

de théâtre jouée par une troupe d’enfants de Saint-Denis, qui raconte la ren-

contre pas facile entre un groupe de familles tsiganes et des villageois oppo-

sés à leur installation.

Petit à petit, des parents participent à la bibliothèque de rue. Une maman 

commence à venir lire avec son enfant.

En 2016, des pétitions d’habitants avaient circulé contre l’ouverture du village 

d’insertion, bien relayées par les médias. En réaction, une association de ri-

verains s’est créée pour accueillir et soutenir les familles roms. Maintenant, le 

climat est plus apaisé. Les habitants voient que cela se passe plutôt bien. En 

discutant avec les uns et les autres, on se rend compte que beaucoup de 

personnes ne sont en fait pas opposées à l’installation de ces familles et sou-

haitent s’investir pour la réussite du projet.
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“Territoires zéro chômeur de longue durée” : 

C’est voté !

L e projet « Territoires zéro chômeur de 

longue durée » entend donner pouvoir 

aux territoires de créer des emplois utiles 

localement, co-financés par les économies réali-

sées en supprimant le chômage de longue durée 

et les coûts qu’il engendre.

La proposition de loi que nous avons initiée, sou-

tenus par le Secours Catholique, Emmaüs France, 

le Pacte Civique et la Fédération des Acteurs de la 

Solidarité, a été déposée par le député Laurent 

Grandguillaume. Elle a été votée fin 2015-début 

2016 à l’unanimité des deux chambres et pro-

mulguée le 29 février 2016. Suite aux décrets 

d’application de juillet, la Ministre de l’Emploi 

Myriam El Khomri a habilité en novembre dix 

territoires à expérimenter l’action. Ces territoires 

ont cinq ans pour démontrer que, sans surcoût 

pour la collectivité publique, l’on peut s’organiser 

afin que chacun, quelle que soit sa situation, 

puisse apporter sa contribution aux besoins de la 

société et vivre dignement, dans et de son travail.

Un fonds de l’État
Cette expérimentation échappe dorénavant au 

Mouvement et à ses alliés associatifs. L’État a en 

effet institué un Fonds d’expérimentation pour 

financer, piloter et suivre cette expérimentation, 

sous la présidence de Louis Gallois. Ce sont les 

dix territoires habilités et ce Fonds qui ont la res-

ponsabilité de conduire l’expérimentation.

C’est pourquoi, avec les quatre autres associa-

tions qui ont soutenu la démarche, nous avons 

créé une nouvelle association, dénommée « Ter-

ritoires Zéro Chômeur de Longue Durée. » Son 

objet est de promouvoir le droit au travail pour 

tous dans le cadre d’un projet de territoire, en vi-

sant une adéquation entre les personnes sans 

emploi du territoire et ses besoins sociaux, éco-

nomiques et environnementaux. À court terme, 

cette association va soutenir les dix premiers ter-

ritoires et promouvoir la préparation d’un second 

texte de loi pour permettre une expérimentation 

sur un nombre plus important.

ATD Quart Monde sera particulièrement sou-

cieux de faire partager à ces dix premiers terri-

toires son exigence de rejoindre les plus exclus du 

monde du travail, qui aspirent à être reconnus 

pour leur apport à la vie commune.

Fiches innovation
Cette exigence se vit chaque jour dans l’entre-

prise solidaire « Travailler et Apprendre En-

semble » (TAE) depuis 2002 à Noisy-le-Grand. 

Les premiers résultats de ce projet pilote sont à 

l’origine de l’engagement d’ATD Quart Monde 

dans le projet « Territoires Zéro Chômeur de 

Longue Durée ». 

TAE continue par ailleurs ses recherches et publie 

des « fiches innovation » qui présentent les 

modes d’organisation mis en œuvre afin de faire 

entreprise ensemble avec des salariés ayant des 

parcours de vie très divers. Ces fiches sont la base 

de la formation que TAE commence à apporter 

aux dirigeants et salariés des futures « entreprises 

à but d’emploi » des dix premiers territoires. 

TAE présente aussi ses résultats au monde 

économique au sens large, notamment en 

accueillant de nombreux visiteurs (plus de 50 

visites d’acteurs de l’économie, dont de très 

grandes entreprises comme Schneider, Saint-

Gobain, Alstom, AG2RLaMondiale, Klésia, 

Suez, Véolia, Engie, Econocom, ou encore le 

cabinet Gide Loyrette Nouel).

 

Pour en savoir plus 
www.zerochomeurdelongueduree.
org

L’année 2016 a été un jalon important pour l’objectif d’ATD Quart Monde de 
mettre en œuvre un droit effectif à l’emploi pour tous.

Concevoir une économie qui respecte les hommes  
et la Terre est au cœur du projet d’ATD Quart Monde.  
Découvrez des projets qui donnent de l’espoir.

économie

Faire entreprise 
ensemble, en 
acceptant la 
diversité

Séminaire à l’Assemblée nationale le 30 mars 2016.
© F. Phliponeau.
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Un combat toujours d’actualité 
Accéder à des moyens convenables d’existence

Lorsque des personnes n’ont pas ou peu 

de revenu, ce droit est actuellement 

assuré par différents minima sociaux 

dont le RSA, l’allocation adulte handicapé, 

l’allocation de solidarité pour les personnes 

âgées, l’allocation de solidarité spécifique 

pour les chômeurs en fin de droits, etc.

Insuffisants et compliqués
Leurs bénéficiaires dénoncent leurs montants 

insuffisants qui ne permettent pas de sortir de 

la survie quotidienne, la suspicion et le 

contrôle dont ils sont l’objet (alors que ces 

prestations sociales sont des droits et non des 

aumônes), et des procédures compliquées et 

parfois humiliantes pour les obtenir. Le taux 

de non recours à ces minimas sociaux reste 

important.

En 2016, ATD Quart Monde a été auditionné à 

la fois par le député Christophe Sirugue et le 

Sénat, qui ont proposé chacun un rapport sur 

la refonte des minimas sociaux, et par le Mou-

vement Français pour un Revenu de Base, qui 

a mené en 2016 une campagne de sensibilisa-

tion importante dans la perspective de l’élec-

tion présidentielle de 2017.

Plusieurs Universités Populaires Quart Monde 

de France ont travaillé en 2016 sur la question 

des moyens convenables d’existence. Environ 

500 personnes, dont les deux tiers bénéficient 

de minima sociaux ou sont sans revenu, y ont 

participé. La réflexion s’est élargie au niveau 

européen : le droit à des moyens convenables 

d’existence a été l’un des thèmes de l’Univer-

sité populaire Quart Monde de décembre 

2016 au Comité Économique et Social Euro-

péen à Bruxelles.

sortir de l’insécurité
Cette question est particulièrement grave 

pour les jeunes. Un quart d’entre eux sont en 

situation de pauvreté et beaucoup n’ont au-

cune ressource entre 18 et 25 ans. Face à cette 

insécurité, un grand nombre souhaitent pou-

voir accéder au RSA dès 18 ans. ATD Quart 

Monde a toujours voulu donner priorité à 

l’accompagnement des jeunes vers l’emploi et 

la formation.

Les Universités populaires Quart Monde se 

sont donc beaucoup interrogées en 2016 : un 

revenu universel permettrait-il de lutter effica-

cement contre la pauvreté ? Une simplification 

des minima sociaux est-elle préférable et suffi-

sante (en améliorant les plus bas revenus – en 

particulier ceux inférieurs à 800 € –, en indivi-

dualisant les minima, en simplifiant les procé-

dures, en cessant de pénaliser ceux qui 

trouvent un revenu épisodique...) ? Quels es-

poirs nouveaux l’expérimentation « Territoires 

Zéro Chômeur de Longue Durée » suscite-t-

elle ? Quels sont les retours du dispositif gou-

vernemental « Garantie Jeunes » ? Certains ont 

dit leur espoir de lui donner davantage d’am-

pleur et de moyens pour qu’il puisse accompa-

gner tous les jeunes vers un emploi d’avenir. 

D’autres ont dit leur déception que ce dispositif 

ne rejoigne pas les projets des jeunes et ne se 

donne pas les moyens d’accompagner ceux qui 

ont le plus de difficultés.

Fin 2016, ATD Quart Monde a décidé de mainte-

nir sa position et d’exiger que « tous soient assu-

rés d’une sécurité financière à partir de 18 ans, 

leur permettant d’aller vers l’autonomie et que 

tous doivent aussi pouvoir être soutenus dans 

un projet de formation et d’accès à l’emploi ». 

L’argent est indispensable, mais toute politique 

pour l’accès de tous à des moyens convenables 

d’existence doit être inscrite dans une action 

globale d’éradication de la grande pauvreté. Et 

accéder à l’emploi reste la meilleure garantie 

de ne pas dépendre d’autrui.

économie

ATD Quart Monde se bat pour l’accès de tous aux droits de tous, dont le droit constitutionnel à « des moyens
convenables d’existence » fait partie.

Accéder à l’emploi reste 
la meilleure garantie de ne pas 
dépendre d’autrui
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Une recherche internationale
Repenser les indicateurs 
de la pauvreté
Mesurer la pauvreté, pour ensuite mieux la combattre, 
c’est aussi la comprendre dans toutes ses dimensions.

Or les indicateurs actuels sont centrés sur la dimension monétaire au détri-

ment des autres : le sentiment d’exclusion et le repli sur soi, l’absence de 

pouvoir politique…

Pour la première fois, une recherche internationale va être menée avec la 

participation non seulement d’universitaires et de praticiens – enseignants, 

travailleurs sociaux... -, mais aussi de personnes en situation de pauvreté qui 

seront co-chercheurs. Son intitulé : « Déterminer les dimensions de la pau-

vreté et leurs mesures avec les premiers concernés ».

Cette recherche sera menée jusqu’en 2019 avec la méthode du Croisement 

des savoirs développée depuis vingt ans par ATD Quart Monde. Les partici-

pants sont issus de sept pays : Bangladesh, Tanzanie, France,  Royaume Uni, 

États-Unis, Ukraine et Bolivie.

Ce travail, co-animé avec 

l’université d’Oxford et 

soutenu par l’AFD (Agence 

Française de Développe-

ment), la Fondation pour le 

Progrès de l’Homme et le 

Secours Catholique, dé-

bouchera sur des proposi-

tions pour mesurer la pau-

vreté, qui seront travaillées 

ensuite par des statisticiens 

pour définir de nouveaux 

indicateurs. L’ambition ul-

time serait de proposer des 

indicateurs de pauvreté à l’échelle internationale, à l’heure où l’Assemblée 

générale des Nations Unis s’est fixé pour objectif d’« éradiquer la misère sous 

toutes ses formes » d’ici à 2030.

Création du Réseau 
Économie et Argent
En 2013, ATD Quart Monde achevait son 
évaluation/programmation et plaçait 
l’économie « respectueuse des hommes et 
de la terre » parmi ses priorités pour 5 ans. 
Depuis 2010, le réseau Wresinski Emploi-
Formation est en pleine construction du 
projet « Territoires zéro chômeur de longue 
durée ». Celui-ci a pris une grande ampleur 
et le réseau Emploi-Formation y a concentré 
toutes ses forces. C’est pourquoi s’est 
créé un réseau Économie, indépendant, 
dont le champ d’action et de réflexion est 
plus large que l’emploi et la formation. Le 
réseau Wresinski « Économie et argent » a 
été officiellement créé en 2016, après une 
première rencontre en novembre 2015. 
Il est animé par trois alliés, Didier Ponsot, 
Pierre Saglio et Françoise Vernevaut. Il 
a déjà donné lieu à deux journées de 
rencontre qui ont réuni 20 personnes à 
Montreuil, le 16 juin et le 8 décembre. Il 
veut être un lieu de réflexion, d’échanges, 
de soutien, ouvert à différents acteurs de 
l’économie. À partir de l’expérience concrète 
de chacun, la première journée a abordé la 
reconnaissance de chacun dans l’entreprise 
et la société et la seconde la qualité et la 
maîtrise des relations dans le monde du 
travail, avec le souci de ne laisser personne 
de côté.

Photo : le 9 septembre 2016, au séminaire de Villarceaux, qui a ouvert 
officiellement cette recherche. © Carmen Martos.

Une ambition : 
que ces 
indicateurs 
soient adoptés 
par les 
institutions 
internationales
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Le combat pour l’éradication de la grande pauvreté, pour le respect  
de la dignité de toute personne, nécessite la mobilisation de tous, 
du simple citoyen, là où il est, aux institutions locales et nationales.  
À chacun d’exercer son “pouvoir d’agir”.

mobilisation

Un robot anti 
clichés sur les 
pauvres

Le 17 octobre 2016, ATD 
Quart Monde a lancé un 
« robot » Twitter pour 
combattre les idées reçues 
sur les pauvres et la 
pauvreté sur les réseaux 
sociaux, en s’appuyant 
sur le manuel En finir avec 
les idées reçues sur les 
pauvres et la pauvreté : 
« les pauvres ne paient pas 
d’impôts », « Ils gagnent 
plus avec les aides sociales 
qu’en travaillant »… 
Son adresse : www.twitter.
com/zorrocliches 

Des personnes en grande précarité ont 

présenté des situations vécues de dis-

crimination devant la HALDE en 2010, 

devant la CNCDH en 2012, à l’Assemblée natio-

nale le 17 octobre 2013, à l’Elysée en février 2015. 

Enfin, le sénateur Yannick Vaugrenard a porté au 

Sénat une proposition de loi, votée unanimement 

le 18 juin 2015. Puis l’Assemblée nationale a éga-

lement voté le même texte le 14 juin 2016.

Un militant Quart Monde de Reims explique 

pourquoi cette loi est importante : « elle proté-

gera nos enfants aujourd’hui et demain. Cette loi 

n’empêchera pas les discriminations au quoti-

dien, mais au moins ce sera un marqueur, un 

point de repère pour ceux qui subissent et qui 

pourront refuser de continuer à subir ; ce sera 

une fierté et un soulagement que la souffrance 

et l’humiliation parce qu’on est pauvre soient 

reconnues comme des discriminations. »

Mais une loi ne suffit pas pour changer dura-

blement les mentalités. C’est pourquoi ATD 

Quart Monde a proposé le 17 octobre 2016 le 

mot « pauvrophobie » pour désigner la mise à 

l’écart et les traitements différenciés dont les 

personnes en précarité sont victimes. La pro-

chaine étape sera de faire entrer ce mot dans le 

dictionnaire (selon l’usage, 30 000 occur-

rences écrites sont nécessaires pour qu’un 

néologisme entre dans le dictionnaire : à cha-

cun d’utiliser ce terme dans des articles, sur les 

réseaux sociaux, etc. !).

Et nous sommes convaincus qu’il faudra par 

ailleurs des actions en justice pour imprimer 

dans les esprits la réalité de cette discrimina-

tion et la nécessité d’évoluer vers une société 

plus respectueuse de chacun.

La discrimination pour précarité 
sociale enfin reconnue
Le 24 juin 2016 a été promulguée la loi inscrivant dans les textes la 
reconnaissance de la discrimination pour cause de précarité sociale. Ce 
21ème critère de discrimination met en évidence une réalité présente mais 
occultée : lorsque l’on est repéré comme pauvre, on subit des comportements 
particuliers qui humilient.

Une loi ne suffit 
pas pour changer 
les mentalités
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Agir sur son territoire
D Dans un quartier, sur un petit ter-
ritoire rural, on peut créer des liens, 
expérimenter une action concrète en 
essayant d’associer tous les habitants. 
D On peut dire à chacun : « on a besoin 
de vous pour développer le territoire 
», pour réussir un projet économique, 
éducatif, culturel, etc.
D Mener une action locale peut trans-
former durablement les relations entre 
les personnes qui y participent, comme 
on l’observe dans les « Territoires zéro 
chômeur de longue durée » et dans les 
« 1001 territoires » pour la réussite de 
tous les enfants à l’école. 
D Agir sur un territoire signifie s’ouvrir 
aux acteurs présents, dépasser les bar-
rières sociales et les préjugés et essayer 
de n’exclure personne.
D ATD Quart Monde a créé en 2016 un 
groupe « présence et développement 
local » dans le but d’encourager des ac-
tions locales menées avec tous dans un 
quartier ou un territoire rural.

mobilisation

Mais quelles suites ces co-formations 

peuvent-elles avoir plus tard sur le 

lieu de travail de ces professionnels ? 

Plusieurs d’entre eux prennent les moyens de 

continuer à faire évoluer leurs pratiques.

Par exemple à Nantes, la responsable du pôle 

santé de la collectivité, qui a participé à la co-

formation organisée par le centre de ressources 

politique de la ville Bretagne Pays de Loire Ré-

sOvilles  en 2015, a pu s’appuyer sur deux autres 

professionnels formés au croisement des sa-

voirs en 2014, pour mobiliser des habitants en 

situation de précarité et susciter leur participa-

tion à la conception de deux maisons 

pluri-professionnelles de santé. Ensemble, ils 

ont produit des éléments contrôlés par les habi-

tants et repris par la ville, notamment la 

recommandation de veiller à la participation 

des personnes habituellement absentes de tels 

dispositifs. Il est même prévu qu’un collectif 

d’habitants, après avoir suivi le déroulement du 

projet, continue à être consulté sur le fonction-

nement de ces maisons de santé.

Associer les personnes 
concernées
Pour le projet d’un établissement regroupant des 

bains douches et un restaurant social, l’associa-

tion de personnes en grande pauvreté à la 

construction et au fonctionnement a été claire-

ment exigée par la responsable du projet, dans 

l’appel d’offres passé pour l’accompagnement de 

la démarche. L’équipe sélectionnée est composée 

de trois professionnels eux-mêmes formés au 

Croisement des savoirs. Ils ont osé exiger, dans 

leur réponse, que les usagers associés soient ré-

munérés pour leur participation.

Autre exemple au niveau du conseil départe-

mental de Loire Atlantique : une de ses 

référentes techniques action sociale a participé 

en 2013 à une co-formation à l’INSET d’Angers 

autour des questions de la place des parents 

dans les dispositifs de protection de l’enfance. 

Transformée par cette co-formation, elle a 

cherché à en faire bénéficier ses collègues. 

L’ARIFTS , dont le secteur formation continue 

était dirigé par un membre très actif du Réseau 

« Participation, Croisement des savoirs », 

constituait le cadre idéal pour faire comprendre 

la démarche à huit responsables médico-so-

ciaux travaillant sur un même terrain dans des 

responsabilités différentes, avec l’objectif de 

constituer une équipe pour changer les pra-

tiques professionnelles, notamment à l’égard 

des personnes en situation de pauvreté. 

La participation des personnes étant une 

orientation politique énoncée par la vice-pré-

sidente du Département en charge de l’action 

sociale, il devenait possible d’aller plus loin. La 

référente technique a proposé une journée 

départementale sur le thème du Pouvoir d’agir. 

Résultat : 220 personnes du département : 

élus, directeurs, chefs de service, cadres, tra-

vailleurs sociaux, personnes accompagnées… 

se sont réunies à Nantes en octobre 2016 pour 

cette journée, dont une référence a été le Croi-

sement des savoirs.

Le canevas de cette journée départementale a 

été mis au point par l’INSET d’Angers.

En prenant certains risques calculés, en tra-

vaillant à une échelle géographique limitée, en 

s’appuyant sur le Réseau « Participation, Croi-

sement des savoirs », des professionnels 

convaincus du bien fondé de cette démarche 

parviennent à rendre effective la transforma-

tion de certaines pratiques professionnelles.

croisement des savoirs
Des professionnels se mobilisent
Ces 15 dernières années, près de 700 professionnels, en particulier de 
l’intervention sociale, ont participé à une co-formation par le croisement des 
savoirs et des pratiques avec des personnes en situation de pauvreté.

Des pratiques 
de travail se 
transforment

Une co-formation en 
décembre 2015 avec 
l’École Nationale de la 
Magistrature. © V. Soulé.
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La maison de La Bise (Jura) travaille en par-

tenariat avec les services sociaux de la 

région Bourgogne Franche-Comté et plus 

particulièrement avec les départements du Jura 

et du Doubs. Avec les professionnels des centres 

médico-sociaux, elle a organisé en 2016 quatre 

week-ends « familles et travailleurs sociaux » 

qui ont accueilli au total une vingtaine de fa-

milles en grande précarité (dont les enfants sont 

souvent placés ou en mesure d’aide éducative à 

domicile) avec leur travailleur social (une dou-

zaine au total). Le projet est construit par chaque 

famille avec son travailleur social. C’est, pour les 

parents et les enfants, la possibilité de vivre 

entre deux et quatre jours de loisirs ensemble (et 

peut-être de se dire « oui, nous pourrions partir 

en vacances »), et aussi, pour la famille et le tra-

vailleur social, de vivre un week-end ensemble 

dans un cadre inhabituel et de changer les re-

gards de part et d’autre, à l’occasion des balades, 

des repas préparés ensemble, des jeux, des ate-

liers, etc. « Cela a créé une nouvelle solidarité 

entre nous après le retour », a témoigné une 

travailleuse sociale

mobilisation

Isabelle Bouyer, alliée d’ATD Quart Monde, a 

été nommée pour cinq ans représentante 

du Mouvement au sein de ce Conseil créé 

en juillet 2016 et dont la mission est de formu-

ler des recommandations sur l’évolution des 

pratiques professionnelles, ainsi qu’en matière 

d’éthique et de déontologie du travail social. 

Isabelle avait participé au travail du Mouve-

ment autour des « États Généraux du Travail 

Social » menés dans le cadre du plan de lutte 

contre la pauvreté et les exclusions entre 2011 

et 2015, auxquels ATD Quart Monde a contri-

bué au niveau national et régional (avec la 

mobilisation de plusieurs Universités Popu-

laires Quart Monde).

Les enjeux pour ATD Quart Monde sont en par-

ticulier d’introduire l’importance des « savoirs 

de vie » des personnes en précarité dans la 

définition du travail social et la formation des 

travailleurs sociaux, d’améliorer la représenta-

tion des personnes accompagnées dans les 

différentes instances, et de s’attaquer à diffé-

rents chantiers : les non-recours, les ruptures 

de droits... Pour ce faire, Isabelle travaille en 

lien avec les travaux des Universités populaires 

Quart Monde et des Ateliers du « Croisement 

des savoirs et des pratiques ».

Institutions et professionnels
ATD Quart Monde représenté au 
Haut Conseil du Travail Social 

Depuis plusieurs années, la maison de vacances familiales d’ATD Quart 
Monde accueille des week-ends très particuliers…

dans le jura
Des week-ends « familles 
et travailleurs sociaux »

Pour en savoir plus 
www.atd-quartmonde.fr/vacances-
familiales

Se former à la prise 
de parole publique
Les 11 et 12 novembre à 
La Bise dans le Jura, une 
cinquantaine de membres 
d’ATD Quart Monde se sont 
formés avec des journalistes, 
dans l’objectif de pouvoir 
mieux intervenir dans les 
médias.
Comment présenter ATD 
Quart Monde ? Quels 
messages voulons-nous faire 
passer et comment ? 
Qu’est-ce qui m’engage 
dans ce Mouvement ? 
Comment se préparer à 
un interview, prévoir les 
questions qui risquent 
d’être posées ? Comment 
utiliser les réseaux sociaux 
pour communiquer sur nos 
engagements ?… Telles ont 
été les principales questions 
abordées, à partir d’analyses 
d’articles de presse et de 
reportages TV, et aussi à 
l’aide d’exercices pratiques.

Changer les 
regards de part 
et d’autre

Introduire 
les savoirs 
de vie dans 
la formation
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dans la rue 
A la rencontre 
des habitants
Grande première : afin de faire mieux connaître 
ATD Quart Monde auprès du grand public, les 
équipes locales ont investi les rues les 11 et 12 juin.

Elles y ont présenté leurs actions et ont proposé aux passants de 

laisser leurs coordonnées pour recevoir gratuitement le Journal 

d’ATD Quart Monde et être tenus informés des événements dans 

leur région.

Au total, 53 groupes locaux ont participé et ont permis de re-

cueillir presque un millier de nouveaux noms.

La plupart des équipes ont arpenté les marchés, les sorties de 

grands magasins, les abords des médiathèques, les sorties de 

lieux de culte et les universités. Certaines ont installé des stands, 

des dispositifs « porteurs de parole ». D’autres y ont animé des 

bibliothèques de rue ou même organisé de petits spectacles : 

micro-trottoirs, boites à idées, interventions de clowns béné-

voles... Certaines ont prévu des concerts, des projections de films 

et des débats-rencontres. Un tract d’appel aux dons était égale-

ment distribué, qui a permis de récolter plus de 10 000 euros. 

Les groupes ont été très heureux de participer à cette opération 

et se sont dits prêts à renouveler l’expérience.

Second Prix du film 
«La misère sans clichés»
Comme en 2015, ATD Quart Monde a proposé à des jurys incluant des 

personnes en précarité (cette année à Reims, Montpellier, Lille et Paris) 

de visionner des films mettant en scène des personnages confrontés à 

la pauvreté et à l’exclusion. Parmi « Fatima », « La tête haute », « La loi 

du marché » et « Hector », c’est ce dernier film qui a emporté l’adhésion 

du plus grand nombre. Il raconte comment un sans-abri écossais renoue 

avec sa famille et ses amis au moment de Noël.

mobilisation

relancer une dynamique 
Au niveau des finances
Le Mouvement ATD Quart Monde a décidé de faire de 
l’année 2017 une opportunité de renforcer ses capacités 
d’agir d’une manière durable pour mener, à partir des 
personnes les plus pauvres, le combat pour détruire la 
misère.

Pour cela, les finances du Mouvement doivent être renforcées sur le 

long terme. Depuis plusieurs années, nous faisons face à un déficit de 

fonctionnement d’un million d’euros par an en moyenne. L’équilibre 

a été maintenu jusqu’à présent grâce à des produits exceptionnels 

et à nos réserves. Or ces réserves constituent une des sécurités pour 

assurer dans la durée nos engagements auprès des personnes les plus 

pauvres et, à ce titre, elles doivent être préservées.

L’existence de ces réserves témoigne de la capacité que nous avons 

eue dans le passé à convaincre de nombreux amis donateurs de sou-

tenir l’action d’ATD Quart Monde. Beaucoup d’entre eux sont encore à 

nos côtés.  Cependant, l’âge moyen de nos donateurs augmente d’une 

manière très préoccupante et nous avons besoin d’augmenter leur 

nombre.

Il a été décidé en novembre 2016 de lancer le chantier d’un plan 

stratégique finances qui sera arrêté par la Délégation générale et la 

Délégation nationale France en septembre 2017 pour en assurer la 

cohérence avec les orientations générales du Mouvement et sa mise 

en œuvre effective. 

Notre premier objectif est de se parler davantage des sujets financiers 

entre membres du Mouvement en vue de susciter une dynamique de 

collecte qui permette de retrouver un équilibre financier dès 2019.

	
  

Mobiliser par les médias
L’actualité ayant été riche en 2016, les 
médias ont beaucoup parlé d’ATD Quart 
Monde en 2016, au niveau local ou 
national : environ 2200 articles de presse 
et plusieurs dizaines d’émissions radio.
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Bonnes nouvelles

DInauguration de la résidence Geneviève de Gaulle
Cette résidence inaugurée le 17 octobre 2016 à Noisy-le-
Grand a succédé aux premiers bâtiments de la Cité de 
promotion familiale bâtie à la fin des années 1970. Elle 
comprend 30 logements sociaux de type PLAI. Une locataire 
a expliqué ce jour-là : « On sent que notre famille est plus 
unie que jamais. On est passés par beaucoup de difficultés, 
on n’a pas oublié. Je sens que même ma vie de couple a 
beaucoup changé. Avant, on ne vivait pas au même endroit, 
on se voyait comme on pouvait... Maintenant on sent qu’on 
est une famille, qu’on est unis. Les enfants voient cette 
harmonie, ils sont très contents. »

Parce qu’une année, c’est aussi beaucoup de petites et grandes réussites,  
voici quelques bonnes nouvelles de 2016.

DLancement de la dynamique « Populations 
d’ici, populations d’ailleurs »  En France et 
dans d’autres pays, des équipes d’ATD Quart Monde 
sont engagées auprès de populations minoritaires, 
discriminées ou déplacées : familles gitanes, réfugiées, 
roms... Comment faire en sorte que ces populations ne 
soient pas opposées les unes aux autres ? Comment 
dialoguer avec elles ? Qui sont les plus pauvres dans 
ces populations et comment les rejoindre ? Deux 
rencontres nationales ont eu lieu en 2016 pour lancer une 
dynamique  « Populations d’ici, populations d’ailleurs » et 
l’inscrire dans la durée.

DEn montagne, des jeunes qui se dépassent 
L’association 82-4000 Solidaires œuvre pour l’accès à la 
montagne de tous, et pas seulement des plus favorisés. 
Elle a organisé le 5 novembre 2016 la première rencontre 
« Montagne Partagée », en partenariat avec ATD Quart 
Monde. Depuis sa création en 2013, plus d’un millier de 
journées ont été organisées dans les Alpes et près de 300 
personnes ont pu découvrir la montagne. Jasmine, 21 
ans, habite Marseille. Elle a témoigné : « Les premières 
randos, tu souffres quand même, t’as limite envie de 
pleurer. Et quand tu arrives enfin au-dessus de tout, tu es 
trop fier de toi, parce que tu ne t’en pensais pas capable. 
Le plus difficile a été le ski de randonnée. Mais à chaque 
fois, c’est beaucoup d’émotions, de rires, de peurs, de 
joies. Un truc de fou. Ces séjours m’ont apporté plus de 
confiance en moi, dans le mental et en mes capacités 
sportives. Ils m’ont aussi appris à partager plus, jusqu’à 
ma personnalité. »

DUne convention avec les Monuments 
de France   Le 20 janvier 2016, une convention de trois 
ans a été signée entre le Centre des monuments nationaux 
(CMN) et ATD Quart Monde France. Au menu de cette 
convention : initiation des membres du Mouvement à 
l’animation de visites de monuments, gratuité d’entrée 
pour les individuels, réductions pour la participation aux 
Ateliers du Patrimoine, mise à disposition d’ATD Quart 
Monde de deux monuments, un jour par an, engagement 
du Mouvement 
à participer aux 
événements 
du CMN ayant 
vocation à la 
démocratisation 
culturelle et à la 
diversification 
des publics.



21

D ans une cité, l’équipe ATD Quart 

Monde rencontre depuis plusieurs 

années un couple isolé très démuni. 

Cet été-là, lors du Festival des savoirs et des 

arts, elle lui demande de pouvoir accéder à une 

prise électrique. « Pourquoi vous allez les voir, 

eux ?, s’étonnent les voisins, ils ne font rien, 

vous perdez votre temps. » 

Le premier jour, le couple regarde par la fe-

nêtre. Le deuxième, l’équipe découvre en arri-

vant que la femme a installé un atelier de pou-

pées en tissu. Les enfants sont d’abord 

réticents. Ils ont tellement entendu dire qu’on 

ne parlait pas à ces gens-là ! Mais à la fin de la 

journée, ils s’y bousculent, leurs petites pou-

pées dans les mains. Le troisième jour, c’est le 

mari qui propose un atelier de pyrogravure. 

Même succès.

Des assistantes sociales le solliciteront ensuite 

pour animer un atelier au centre social. Cette 

présence dans la durée, ces moments partagés, 

ont permis petit à petit au couple de dévoiler ses 

talents, de retrouver sa place dans le quartier. 

Plus tard, il obtiendra l’autorisation des services 

sociaux d’accueillir son fils placé plus souvent à 

la maison, une chance de renouer plus vite. 

Ailleurs en France et dans le monde, ce sont 

autant d’histoires de vie qui transforment les 

personnes, leur quartier, et contribuent à 

transformer nos sociétés. Ce sont des initia-

tives où des personnes de tous milieux se 

mettent ensemble pour construire une société 

qui ne laisse personne de côté.   

Fort de ces histoires de résistance et d’espoir, 

ATD Quart Monde lance une campagne en 

2017 pour montrer qu’avec la participation de 

tous, il est possible de vaincre la misère. Une 

année ponctuée d’événements qui seront aussi 

l’occasion de gagner de nouveaux amis, jeunes 

et moins jeunes, et de nouveaux donateurs 

dont le Mouvement a besoin pour agir et durer. 

Le coup d’envoi de la mobilisation a été donné 

en février 2017 à Angers, la ville natale de Jo-

seph Wresinski, le fondateur d’ATD Quart 

Monde dont on fêtait le centenaire, puis à Pa-

ris, au Conseil économique, social et environ-

nemental qui a marqué les trente ans du rap-

port Wresinski « Grande pauvreté, précarité 

économique et sociale ». Un rapport historique 

dans le combat  pour l’accès aux droits et 

l’égale dignité de tous. 

Après un été riche en Festivals des savoirs et 

des arts en France et dans la trentaine de pays 

où le Mouvement est présent, la campagne 

2017 « Stop pauvreté » culminera le week-end 

des 14-15 octobre place de la République à Pa-

ris, avec un « Village des initiatives pour une 

société autrement ».  

Deux jours durant, ATD Quart Monde montrera 

toutes les actions et les expérimentations pen-

sées et menées avec les plus démunis, la condi-

tion pour de vraies avancées : les bibliothèques 

de rue où l’on apprend l’un l’autre, le théâtre 

forum où s’exprime la parole de ceux qu’on 

n’écoute jamais, les sessions où l’on « croise » 

les savoirs des chercheurs, des praticiens et des 

personnes en précarité, l’entreprise TAE (Tra-

vailler et Apprendre Ensemble) où les plus en 

difficulté ont toute leur place, les nouvelles en-

treprises créées pour et avec des chômeurs de 

longue durée... 

Le point d’orgue sera le 17 octobre, trentième 

anniversaire de la Journée mondiale du refus 

de la misère. Partout dans le monde, nous ap-

pellerons à inscrire la lutte contre la pauvreté 

au coeur des politiques publiques et à 

construire une société autrement, sans discri-

mination, où la parole de chacun est entendue.

Perspectives pour 2017

Un “ Village 
des initiatives ” 
pour une société 
autrement

Une société autrement...

Festival des savoirs et des arts en 2013 

à Bayonne. Photo © élise Thivolle.
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 Rapport financier

L’ année 2016 est une 
année de transition 
marquée par un projet 
de grande ampleur, 

Territoires zéro chômeur de 
longue durée, et par deux 
changements de périmètre 
comptable.
D’une part, ATD Quart Monde 
est devenu employeur unique 
de toutes les structures liées au 
Mouvement (cf. ligne 
« Moyens affectés au 
Mouvement International »).
D’autre part, ATD Quart Monde 
a sorti de son périmètre 
les équipements utilisés 
pour conduire les actions à 
l’International qui figuraient 
dans les comptes jusqu’en 2015. 
Ce changement de périmètre 
impacte les charges (immeubles, 
énergie) et les produits (dons 
et legs).
Les subventions publiques et 
privées sont en augmentation, 
en raison de l’essor du projet 
« Territoires zéro chômeur 
de longue durée » (avec un 
financement exceptionnel de 
500 000 € venant du programme 
présidentiel “La France 
s’engage”). En dehors de ce 
projet, les subventions publiques 
locales (régions, départements, 
mairies) sont en baisse.
Les ventes sont à nouveau en 
baisse.
Le montant des cotisations 
est stable, avec un nombre 
d’adhérents stable.

Actions
réalisées
en France
    5 212 k€    Actions en Europe

du Mouvement 
ATD Quart Monde 
France
282 k€    

Frais de
fonctionnement
506 k€    

87% 5% 
8% 

Moyens matériels
& formation
472 770€  

8% 

Moyens de 
communication
& éditions
540 580€    

9% 
Energie
69 890€  1% 

Immeubles
667 820€  11% 

Volontaires 
& salariés
3 183 970€  

53% 

Transports
392 520€

7% 

Autres 
charges
672 220€

11% 

43% 

7% 

34% 

2% 

2% 

12% 

Subventions 
publiques
2 563 727€

Subventions
privées
440 774€Adhésions 

(7 608 adhérents)
105 288 €

Ventes
146 169€

Dons, legs
2 020 534€

Autres produits
716 733€

Répartition des charges Répartition des produits

Actions réalisées en France

4% 

21% 

7% 

5% 

3% 60% 

Actions locales :
- Projets pilotes
- Universités Pop. QM
- Bibliothèques de rue
- 17 Octobre
- etc
3 132 k€

Coordination
nationale
341 k€

Centre Joseph 
Wresinski 
Mémoire 
et Recherche
261 K€

Actions
institutionnelles
et plaidoyer
143 k€
   

Soutien aux 
engagements
et formation
215 k€  

Publications,
communication
mobilisation
1 120 k€
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Comptes 2016 du Mouvement ATD Quart Monde

1. COMPTE DE RÉSULTAT

2. BILAN SIMPLIFIÉ

Actif Passif
  2016 2015  2016 2015

Actif immobilisé 415 864 € 447 488 € Fonds associatifs* 471 258 € 477 803 € 

Actif réalisable 2 026 188 € 733 337 € Dettes 2 842 364 € 1 169 705 €

Actif disponible 991 570 € 586 683 € Autres  120 000 € 120 000 € 

Total actif 3 433 622 € 1 767 508 € Total passif  3 433 622 € 1 767 508 € 

  2016 2015 var.

Moyens  
matériels 
& formation

472 768 € 431 338 €  +10%

Moyens de 
communication
& éditions

540 584 €  639 727 €  -15%

Energie 69 888 €  243 352 €   -71%

Immeubles 667 820 € 824 079 € -19%

Ressources 
humaines 3 183 969 € 3 642 180 € -13%

Transports 392 518 € 418 788 € -6%

Autres  
charges 672 224 € 853 704 € -21%   

Total des 
charges 
affectées au 
Mouvement 
France

5 999 771 € 7 053 168 € -15%

Moyens affectés 
au Mouvement 
International

1 317 228  €

Excédent de 
l'exercice -   € -   €

Total 7 316 999 € 7 053 168 € +4%

Charges

  2016 2015 var.

Subventions 
publiques 2 563 727 € 2 052 053 € +25%

Subventions 
privées 440 774 € 360 225 € +22%

Adhésions 105 288 € 107 624 € -2%

Dons, legs 2 020 534 € 3 493 586 € -42%

Ventes 146 169 € 154 208 € -5%

Autres  
produits 716 733 € 872 231 € -18%

Total   
des produits 5 993 225 € 7 039 927 € -15%

Produits 
affectés au 
Mouvement 
International

1 317 228 €

Déficit de 
l'exercice 6 546 € 13 241 € 

Total 7 316 999 € 7 053 168 € +4 %

Produits

* dont résultat de l’exercice	 -6547 €	 -13241 €
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87 % des ressources du Mouvement ATD Quart 
Monde sont consacrées aux actions réalisées 
en France. Les frais de fonctionnement cor-
respondent aux équipes administratives et 

financières. Les actions de coordination relatives à l’Europe restent 
dans les comptes du Mouvement car le financement par l’Union 
Européenne a été accordé avant le changement de périmètre 
comptable.

En France, les dons, legs et donations sont collectés par la 
Fondation ATD Quart Monde, qui est reconnue d’utilité 
publique depuis 1971. Ces soutiens apportés par nos 
amis et donateurs sont extrêmement précieux. Ils sont 

essentiels pour répondre aux besoins de développement du 
Mouvement et pour garantir sa liberté d’action, en France et 
dans le monde. La Fondation ATD Quart Monde reverse les dons 
et legs qu’elle reçoit aux différentes structures qui assurent 
l’action quotidienne du Mouvement, en fonction de la volonté du 
donateur ou, pour les dons et legs non affectés, en fonction des 
besoins prioritaires. En 2016, elle a ainsi reversé au total 
2 106 000 € au Mouvement ATD Quart Monde France pour 
contribuer au financement de son action.
En 2016, les dons se sont maintenus au même niveau que 
l’année précédente, la progression constatée en 2015 ne s’étant 
pas confirmée. La légère régression des legs s’explique par 
des raisons techniques qui n’ont pas permis la réalisation de 
certains d’entre eux avant la fin de l’année. C’est donc au global 
une année sensiblement équivalente à la précédente. 
L’arrivée de nouveaux donateurs, stable également par rapport 
à 2015, ne suffit pas à enrayer l’érosion du nombre total de 
donateurs (-18,3 % en huit ans). La diminution de leur nombre 
et le vieillissement de nos donateurs sont de vrais facteurs 
de préoccupation : ils fragilisent notre capacité sur le long 
terme à poursuivre et développer notre action sans puiser 
dangereusement dans nos réserves.
Nous comptons beaucoup sur cette année de mobilisation 2017 
pour inverser la tendance, trouver de nouveaux amis et de 
nouveaux donateurs.
Ce rapport est à nouveau l’occasion de remercier tous les 
amis donateurs et aussi de leur demander de faire connaître 
ATD Quart Monde à leur entourage, d’expliquer leur propre 
engagement et d’inviter famille et amis à soutenir notre action 
financièrement. Nous en avons besoin.

3. EMPLOI DES RESSOURCES
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 2013 2014 2015 2016

Dons 4 917 k€ 5 199 k€ 5 462 k€ 5 498 k€

Legs 1 375 k€ 1 523 k€ 1 540 k€ 1 310 k€ 

Total 6 292 k€ 6 722 k€ 7 002 k€ 6 808 k€

4. Dons et legs reçus par la 
Fondation ATD Quart Monde

Dons par Internet 
Prélévements automatiques
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DLa Délégation nationale a la responsabilité
D de soutenir et de renforcer des engagements 
individuels et collectifs ; 
D de rechercher en permanence l’unité du Mouvement 
autour des combats des plus pauvres ; 
D de mobiliser le plus grand nombre, dont les 
institutions et les responsables politiques, pour 
l’élaboration d’un nouveau projet de société qui tienne 
compte de ces combats ; 
D de rappeler que nous appartenons à un Mouvement 
international.

DLa présidence
D préside le Conseil d’administration en ayant le souci 
de faire croiser les expériences et les savoirs de ses 
membres pour en faire un lieu de recul, de réflexion et 
d’interface avec la société civile ; 
D contribue à la mobilisation citoyenne pour 
l’éradication de la misère ; 
D en lien avec la Délégation nationale, elle rencontre les 
partenaires, les responsables politiques pour 
transformer les politiques et les pratiques ;
D participe, avec la Délégation nationale, au débat 
public en portant la voix du Mouvement et y rappelle la 
priorité donnée aux plus pauvres.

Organisation 
du Mouvement

 Les membres du Conseil d’administration

Bureau
Claire Hédon, Présidente

Marie-Aleth Grard, Vice-Présidente

Jean-Charles Watiez, Vice-Président

Christian Altmayer, Trésorier

Patrick Duval, Secrétaire

Christophe Géroudet, Délégué national

Membres
Micheline Adobati

Marie-Claude Allez

Yann Bertin

Geneviève De Coster

Abraham Hamzawi

Emmanuel Hirsch

Pascal Lallement

Raymonde Languet

Éric Molinié

Agnès Naton

Chantal Peaudeau

Pascal Percq

ATD Quart Monde bâtit son action et sa gouvernance à partir des questions et réponses qui 
surgissent de sa confrontation avec l’expérience et les savoirs des personnes en situation de 
grande pauvreté.

Organigramme du mouvement en France
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LA PETITE FILLE 
NUMERO 624
Colette Ter et Didier Williame
Colette brise le mur du silence et 
témoigne des violences exercées sur 
des milliers d’enfants placés, pour faire 
bouger les choses.
48 pages • Éd. Quart Monde • 3 €

SUR LE CHEMIN DE L’EAU 
Pascal Lallement et Liliane 
Larmoyer
Au Sénégal, une réflexion sur les condi-
tions pour qu’un projet de lutte contre 
la misère fasse avancer toute une com-
munauté.
48 pages • Éd. Quart Monde • 3 €

AGIR AVEC LES PAUVRES 
CONTRE LA MISERE
Bertrand Verfaillie
Un outil d’éducation populaire qui parle 
de transformer la société avec les plus 
pauvres et qui donne envie de le faire !
Éditions de la Découverte
172 pages • Éd. Quart Monde/éd. de 
l’Atelier • 10 €

SE NOURRIR LORSQU’ON 
EST PAUVRE
Analyse et ressenti de personnes 
en situation de précarité
Magali Ramel, Huguette Boissonnat 
Pelsy, Chantal Sibué de Caigny, 
Marie-France Zimmer 
L’alimentation joue un grand rôle dans 
la construction de l’identité individuelle 
et des liens sociaux. Se nourrir est un 
moteur puissant d’inclusion.
188 pages • Éd. Quart Monde • 10 €

EN FINIR AVEC LES IDEES 
FAUSSES SUR LES 
PAUVRES ET LA PAUVRETE
C Hédon, JC Sarrot, MF Zimmer 
Préface de Costa-Gavras
Chiffres et informations à la clef, le 
livre démonte 117 idées reçues sur la 
pauvreté.
224 pages • Éd. Quart Monde/éd. de 
l’Atelier • 5 €

CROISEMENT 
DES SAVOIRS 
ET DES PRATIQUES 
(Ebook)
Groupes de recherche Quart 
Monde-Université et Quart Monde 
partenaire
Groupes de recherche Quart Monde-
Université et Quart Monde partenaire
Comment faire travailler ensemble des 
universitaires, des personnes ayant 
vécu ou vivant la pauvreté et des pro-
fessionnels formateurs au sein de leurs 
institutions.
172 pages • Éd. Quart Monde/éd. de 
l’Atelier • 4,99 €

QUAND DES VOIX 
SE RENCONTRENT
ET S’ACCORDENT
(DVD)
Delphine Duquesne et Caroline 
Glorion
10 ans de l’atelier chant d’ATD Quart 
Monde en Île-de-France.
DVD •  Éd. Quart Monde • 10 €

Éditions

Les Éditions Quart Monde ont une triple mission :
D témoigner de la vie et de la pensée des personnes 
vivant la grande pauvreté en leur donnant la parole 
le plus directement possible
D contribuer à changer les mentalités
D permettre de réfléchir et d’agir, à partir des actions  
de fond menées par ATD Quart Monde

Pour en savoir plus 
www.editionsquartmonde.org

Avec un catalogue de plus de 1 000 titres et 
des publications en 15 langues, Les Éditions 
Quart Monde sont l’un des principaux éditeurs 
du secteur associatif. Elles s’appuient peu  
sur le circuit de la diffusion traditionnelle,  
mais essentiellement sur une dynamique  
de rencontres, sur une diffusion militante,  
sur les ressources d’Internet. En 2016, elles ont 
réalisé un chiffre d’affaires de 127 000 €.
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Les régions  
atd Quart Monde

Lille

Reims

Nancy

Colmar

La Bise

Bordeaux

Marseille

Lyon

Nantes

Paris

Rennes

Caen

Universités populaires Quart Monde

Groupes locaux

Maisons Quart Monde

Maison de vacances familiales

Maison ATD Quart Monde France
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